
Carlos ?
La rentrée de Carlos Bian­

chi?
Peut­être sera­ce pour le

match Reims ­ Nantes (12
mars) et au plus tard, selon
les observateurs le 1” avril(Lille­Reims).
En tous cas, cela devient |imminent. |
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La route de Couped'Europe
passe par la Coupe deFrance
…et parReims­Laval
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ETTE venue d'un inédit àC Reims — il ne nous sou­
vient pas que Laval s'y soit

déjà produit — se compliquedu
fait qu’il opère en seconde division
et justement dans le groupe qui n'a
pas de contact avec les clubs de
notre Ligue régionale.
Il nous faut donc partir ensembleà la découverte du Stade Laval­

lois que nous recevonsaujourd'hui
en match aller des seizièmes de
finale de la Coupe de France.
Il n'est guère que son classe­

ment qui puisse nous fournir une
base sur son potentiel. En vérité,
c’est assez maigre : huitième à sept
points du leader, Rouen (qui a en
plus un match à jouer) avec un
goal avérage de + 3.
Laval vient par surcroît de suc­

comber nettement à Rouen (3 à 0).
Il est vrai que son équipe était
désorganisée. Son arrière central
Bertin, blessé quinze jours plustôt ne confirma sa participation
qu'en dernière minute, tout comme
l'avant centre Tripp, son ailier gau­
che Drouet achevait de purger une
suspension de deux matches et l’ar­rière latéral Desgages était indis­ponible.
La référence la plusméritoire

nous paraît être le succès au tour
précédent de coupe surDunkerque,
qui précède Laval au classement et
fut éliminé sur le score de 1 à0.
Il ne faut pas supposer queLaval

ne compte pas de joueurs de va­
LEMAGASINDESSPORTIFS

.….....
leur. Le gardien Rose joua àSedan,
l'arrière central Rodighiero àRen­
nes, et il est international, tout
comme l’ailier droit Blanchet que
nous avons bien connu àNantes.
De même pour l’avant centre Geor­
ges Tripp, qui jouait à Sedan et qui
est le second buteur dedeuxième
division avec 19 buts derrière le
nancéien Martinez (20 buts).
N'oublions pas dans tout ceci

le capitaine Lionel Lamy, excellent
« stopper » et capable d'une bonne
relance, tout comme le milieude
terrain Smerecki, international ama­teur.
Bien sûr, cela ne peut guère trou­

bler nos supporters même si l'atta­
que visiteuse, avec 37 buts est
septième de tous les clubs de se­
conde division.
Et cela, pas seulement parce que

Marcel Aubour connaît une éton­
nante seconde jeunesse, très re­
marquée par la presse spécialisée
mais parce que notre équipe con­
serve les plus sérieux argument
pour une très longue Carrière en
abordable par les clubs de pre
mière division. Ceci dit, il faut ce
pendant s'efforcer de semettre
l'abri de toute surprise et se const
tituer un avantage qui nous mettra
dans les meilleures conditions pou
aborder le match retour en toute
tranquillité d'esprit.

HABILLE L'HOMME, LA FEMME ET L'ENFANT
GRANDSMAGASINS

H SAINT­JACQUES
REIMS ­ 47 et 55 à 63, rue de Vesie ­ REIMS
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La rentrée de Richard, escomptée
au moment où nous écrivons ces
lignes devrait nous permettre le re­
tour à une formation plus classique
et nous ramener à l'efficacité offen­sive.
Nous avons trop mis d'espoirs

dans la coupe cette saison pour
nous permettre un faux pas.Dans
cette épreuve, ils sont sans appel.
Or nous avons trop le désir depar­ticiper enfin à une coupe euro­
péenne pour ne pas tout mettreen
œuvre pour y parvenir. Le faitque
l'équipe soit mise « au vert » com­me pour les plus grandes rencon­
tres en est le plus édifiant témoi­gnage. =
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les deux ex­internationaux de Laval.

La nouveauté du jourA principale des modifications qui ont marqué lerèglement de la Coupe de France 1974­1975 est juste­ment celle qui nous fait disputer en deux temps la
qualification au Stade Lavallois.En effet, lors des années précédentes, les matches alleret retour n’étaient prévus que pour les huitièmes de finalealors qu’ils interviennent maintenant pour les seizièmes.

Le plus apparent bénéfice de l’opération est que la nou­
velle formule permet de concerner le double de clubs par
cette alternance très appréciée par les trésoriers des clubset inspirée par le procédé mis en vedette par la Couped'Europe desClubs,Il n’est pas certain toutefois, comme on pourrait lesupposer, que l'expérience gagne à être étendue indéfini­
ment : lors des tours précédents, nombre de matches se­raient si déséquilibrés que l'on n'est pas sûr que chacun(le grand et le petit) y trouve son compte.

Sur le plan sportif et en demeurant au stade des sei­
zièmes où le niveau est déjà assez relevé, on peut dire quesi les possibilités de « surprises» demeurent, par contre,
la formule de l’élimination sur deux rencontres tend à leslimiter.

La qualité supérieure s'affirme plus aisément sur deux
matches que sur un seul.

C’est pourquoi, sur le plan de l’inattendu, du sensa­
tionnel, l'innovation risque de nous valoir une épreuve plus
rapidement conformiste que lors des saisons précédentesavec des quarts de finale meublés par les habitués des
phases ultimes.

Notons enfin que les demi­finales seront cette fois dis­
putées en un seul match sur terrain neutre. Ainsi, ce quele règlement a accordé aux seizièmes, il le reprend aux
demies, opérant comme une sorte de décalage de l’appli­
cation de sa formule.

Nous avons dit que les clubs des seizièmes y trouve­
raient leur compte. Ceux des demi­finales pourraient parcontre se trouver frustrés, Ils ne feront qu'une grosse re­
cette au lieu de deux. Pour le moment, personne encore
n'a protesté. Peut­être parce qu’on ne saurait se plaindre
d’une mesure qui ne vous concerne pas encore.

AU
CENTREDEREIMS
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ETCECI
RESTEAPROUVER
Laval a gagné la saisonpassée le Challenge «France­

Football» destiné au clubamateur qui fait la plus lon­gue carrière en Coupe deFrance. Cette saison,Lavalfigure parmi les vainqueurspossibles. jusqu'à mainte­nant.——
Un joueur de Laval s’appel­le Desgages, Il joue arrière.naturellement.Je
Laval joue en tango et noir.C’étaient les premières cou­leurs du Stade de Reims, lorsde la formation du club en1935,——
Toujours sur Laval : leclubcompte une équipe fanion,trois équipes séniors, deux

équipes juniors, quatre cadets,quatre minimes et une école
de football.pe
Dimanche dernier, Bianchia marqué deux huts contre

Laval. Mais. c’est leBianchi.de Rouen !
« LE TEST DE MELIN »
Le test de Cooper, vous connais­

sez ? Il s'agit pour les footballeurs,de parcourir trois kilomètres à leur
rythme mais en douze minutesmaxi­
mum. L'application en avait été
adoptée par les Brésiliens en vue
de la dernière Coupe duMonde.
Léon Desmenez a repris cette

méthode de préparation à son
compte et régulièrement il ysoumet
ses hommes, qui s'y plient de bon­
ne grâce, notamment Jodar etGeor­
ges Lech, spécialistes en la ma­
tière, qui dépassent maintenant la
distance, dans le temps limite, alors
que le n° 1 en France en est Jean­
Noël Huck qui a bouclé jusqu'à3 km 400.
Rien de ce qu'entreprennent les

« pros » stadistes ne laisse indiffé­
rent leur masseur­vedette, Pierre
Melin dont le seul — et incurable—
regret est de se trouver de l’autre
côté de la barrière.
Mais ses amis les joueurs nesont

pas des ingrats et dernièrement à
Marseille, l'idée germa, au cours
du repas du soir, de mettre « Pier­rot » à l'épreuve. Sitôt dit, bientôt
fait : dès le lendemain matin, le« cobaye » prenait la foulée de
Richard, Krawczyk qui l’entraîna
dans les rues même de la villeau

SOCIÉTÉ DES MACHINESHAVAS
83, boulevard deSébastopol

NUMÉRO UN FRANÇAIS DELA
MACHINE AAFFRANCHIR
“Havas 2000”, “Havas 3000”,

508.94.30 à
“Posthavas”, etc.
prochain essai à réaliser à Reims.
L'enjeu du pari était de taille, il
est vrai : cinq bouteilles decham­
pagne !
Le « grand jour » arriva la se­

maine suivante.
« Pierrot », concentré, conscien­

cieux jusqu'au bout des souliers,
avait poussé le luxe jusqu'à s'en
acheter spécialement une paire à
pointes. Histoire de mettre tous les
atouts de son côté, il avait égale­
ment apporté son « fétiche », un
grand anneau dans lequel sontenfi­
lées une centaine declefs.

Et il réussit, parcourant les
trois kilomètres requis, dans les
allées du Parc Pommery, en 11'36”exactement.
Un coup de chapeau enpassant,

car il faut le faire, sans entraîne­
ment spécifique.
Les joueurs, pris à leur propre

piège, en furent donc pour les frais.
Du moins puisèrent­ils dans leur
« caisse noire » pour arroser com­
me il se devait, l'exploit gratuit du
gentil PierreMelin.
LE SPRINK DE O h.02!
Décidément, aucun déplacement

ne peut se dérouler sans anicro­
ches. Tous, pourtant, sont program­
més longtemps à ll’avance et avec
beaucoup de minutie, mais allez
donc prévoir. l'imprévisible.
Au retour de Saint­Etienne, cegenre  d'impondérables, indépen­

dants des meilleures volontés du
directeur sportif, a failli faire tour­
ner court la dernière étape du
voyage effectué par le rail.
Le train ramenant nos amis de

Lyon sur Paris avait pris en chemin
(de fer pourtant) jusqu'à dix­huit
minutes de retard sur l'horaire.
Certes, entre Dijon et la capitale,
le convoi en « rattrapa » sept mais
il en restait quand même onze à
l'arrivée en gare de Lyon.
Or la correspondance avait été

calculée au plus juste. Comble de
malchance les wagons réservés
aux Rémois se trouvaient situés en
queue du train.
Vous vous représentez d'ici la

course folle sur le quai, le car assu­
rant le transit, attrapé au vol, le
gymkhana dans les rues de Paris,
grouillantes un dimanche soir… et
le ouf de soulagement poussé par
nos coureurs à pied parvenusdans
les délais à la gare de l'Est. Ils
eurent d'ailleurs à peine le tempsde dire « ouf » que le rapides'ébranlait.
Les petites misères, toutes spor­

tives, infligées quelques heures
auparavant par les Stéphanois,
n'avaient donc pas suffi !
LE TREIZIEME HOMME
Bianchi avait tenu à accompa­

gner ses partenaires àSaint­Etien­
ne. Une manière comme uneautre
de se remettre dans le bain de la
compétition. Et puis, là­basdans
le Forez, il y a le grand copain de
sélection, Piazza, avec lequel il
était bon, en passant, de parlerdupays.

une correspondance

Carlos qui est vraiment unper­
sonnage pas comme les autresdans
les rapports humains, à toujours un
bon mot en réserve et qui, chaque
fois, tombe juste. Ainsi, la veille du
match, au cours du dîner, se pen­
cha­t­il vers Léon Desmenez et,
mine de rien, lui lanca : «Monsieur,et s’il y a deux malades dans la
nuit, vous me feriez jouer ?»
Bien sûr, le glorieux convalescent

n'en pensait pas un mot, mais ima­
ginez que le cas se produise, il
aurait bien fallu parer au plus pres­
sé. Pierrot Melin était certes dispo­
nible, mais entre la Troisième Divi­
sion Ardennes et un quart de fina­
liste de la Coupe d'Europe, existe
quand même un fossé difficile à
franchir au pied levé. surtout sans
licence au club.

Aussi, le lendemain matin au ré­
veil, Carlos la bonne âme, enmême
temps qu'il allait sortir ses équi­
piers du lit, prenait des nouvelles
de leur santé, savoir si les unset
les autres étaient en état de sup­
porter le choc de l'après­midi. Sait­
on jamais !
Hélas pour lui — et tantmieux

pour tout le monde — les onze titu­
laires et Eklund le remplaçant
avaient l'œil clair et la mine reposée
des gens bien portants…
De toute façon, pour notre buteur

en sommeil, ce n’est là que reculer
pour mieuxmarquer.
ROBERT A LABARRE
Certaines ont tout dans le re­

gard, certains du moins le
prétendent­ils — tout dans la tête.
Les footballeurs, ce serait plutôt
tout dans les jambes, ce qui n'impli­
que pas qu'ils n'ont rien ailleurs,
cela va desoi.
Robert en a eu assez, malgré

tout, de ces clichés factices et un
peu faciles. Lui le « manchot »
pour reprendre l'image symbolique
du « footeux » aux yeux des rugby­
men, se devait d'avoir aussi… des
bras à la hauteur du reste.
Ainsi, depuis un mois,fréquente­

t­il deux fois par semaine, à raison
d'une séance de deux heures, la
salle d'entraînement duRHM.
(Reims Haltérophilie etMuscula­

sur quatre est affranchiepar une machine de la SMH
SPÉCIALISTE DESMACHINES
DE GESTION DUCOURRIER
machines à endosser, à plier, à ouvrir,
à fermer les enveloppes, à détruire lesdocuments,

LEADER DEL'ADRESSAGE
machines à adresser “Scriptomatic”,
machines à marquer “Leteron”.…
tion), au pont Huon. Là, au milieu
des leveurs de fonte, il « fait des
barres » comme il a appris à dire,pour s'entretenir physiquement et
parce que « de tels exercices lui
font du bien… ».
Certes Jacques n'arrive pas en­

core à la cheville des Lemaire,
Drubigny et autres Attard, les sei­
gneurs des lieux — à l'inverse, ce
serait dommage pour eux —mais
c’est tout autre chose que de la
« gonflette ». Un véritable travail
dosé et progressif.
Le président de la Fédération

Française et du club, par ailleurs
membre actif d'Allez Reims, M.Co­
ret, suit avec délices les progrès
de son élève. || n’en fera jamais
un champion de poids et haltères,
mais après Giscerd, voilà bel et
bien. Robert à la barre!
PAS LE MEME BALLON...
De faire (enfin) la « une » des

journaux français, lui à qui lapresse
sud­américaine consacra jusqu'à
trois pages de reportage, n'a pas
« grisé » Santamaria. Au contraire.
Fidèle à son tempérament. et pour
justifier son surnom, il est resté deglace.
Et c'est heureux quand on saura

la mésaventure qui lui est arrivée la
semaine dernière.
Au volant de sa voiture, Santiago

se dirigeait vers le centre deReims
quand, à un carrefour où
talent les feux de signalisation, 1!
ne put éviter un automobiliste dé­
bouchant sur sa droite, prioritairedonc.
Le choc, atténué par deux coupsde frein simultanés n'occasionna

que des dégâts légers aux carros­
series. Un peu de tôles froissées,
sans plus. Jusque­là, rien de bien
grave, le type même du constat à
l'amiable. si
Le malheur voulut en effet quecet

incident de parcours bénin se pro­
duisit sous les fenêtres mêmes du
commissariat central.
Soudain l'affaire se corsait.
Santiago, tout prêt à reconnaîi­

tre ses torts, fut prié malgré tout
d'aller… souffler dans le ballon!
Ah, mais !!!
Pour un footballeur de métier,

vous me direz, un ballon comme ci,
un ballon comme ça, tout est ques­
tion de circonstances, mais quandmême.
Notre Argentin, un peu interlo­

qué, endossa ses responsabilités
jusqu'au bout et s'exécuta. Ce fut,
bien sûr, un coup pour rien et notre
ami put reprendre la route sans
autre forme de procès.
Mais comme quoi, parfois, à peti­

tes causes, grands effets ;
(Suite en page 8)

Nas annonceurs sor!.
des amis de votreclut
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­PMU.PSNACK ­ BAR4
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Le STADE D REIMS :“déuipe
Rolegee©blizzand
Michel
LEMILINAIRE
C'est un ancien joueur du

club, devenu entraineur de­
puis 1967 et par conséquent
concerné depuis huit ans parla bonne tenue du Stade La­vallois.
Il en anime tous les éche­

lons techniques depuis l'équi­pe fanion jusqu'à l’écoledefootball.

Smerecki l'international amateur
de l'équipe deLaval.
L‘Assureur desSportifs

TOUT SAVOIRSUR
StadeLavallois

LeStade Lavallois estsection. une
amateur fondée en 1902. Le football estSociété omni­sports à statutsa plus importante

Jusqu'en 1963, il évoluait en Division d'Honneur de laLigue
de l'Ouest. Il accédait au CFA la saison 1964­1965, terminait pre­
mier et. disputait la finale du championnat de France amateur
contre le Gazélec d’'Ajaccio.

Il était de nouveau champion du Groupe Ouest, saison 1967­
1968, Classé cinquième en 1971­1972 il montait en championnat
de France de deuxième Division.

La saison dernière, il finissait cinquième du championnat
et accédait aux huitièmes de finale de la Coupe de France contre
Bastia, après avoir éliminé Angoulême etAvignon.

Un Comité d'animation, émanation de l’ancien Comitédes
fêtes de Laval a promu de nombreuses idées :programmedu
match, stand à la foire, et surtout les Socios et « Amis du Stade »

Ceux­ci sont très actifs, au nombre de 2.000 et ont une action
morale et financière importante.
a 200282000200 000000080000

Lavaldans
Il y a trois saisons, Laval se

distingua dans la grande épreu­
ve puisqu'il atteignit les trente­
deuxièmes de finale. Opposé au
Stade Rennais, il succomha (3à
0) lors d’un second match après
un premier match nul (2 à 2).
£n 1973, Laval fut éliminé (2à 1) en trente­deuxièmesparles. promotionnaires deGuin­

gamp dont on a beaucoup parlé.
En 1974, en seizièmes de fina­

le, Laval élimina Avignon (0 à 0
Laval dans son
Les ambitions de Laval en

championnat ne visent pas en­
core le titre. C’est un club sage
et bien organisé, qui seconsacre
beaucoup aux jeunes. La preuve
en est l'intérêt que leur porte
l'entraîneur Le Milinaire, bienconnu dans les milieux techni­
ques de la Ligue de l’Ouest
Dans son championnat, Laval

occupe la huitième place. En 24
matches, il a obtenu 10victoires,
5 nuls et 9 défaites, soit 37buts
à 34. En deux occasions, il a ob­
tenu le bonus.
Son attaque est la quatrième

du groupe A, avec 37 buts, der­
rière Angoulême (41), Sedan et
Rouen (38)
Sa défense est moins brillante

avec 34 buts puisqu'elle est la
quatorzième sur dix­huit clubs !
Son meilleur buteur est l'AI­

lemand Tripp qui totalise 19
buts. Notons par comparaison
avec des éléments connus que

lacoupe
Cette saison enfin… mais re­

gardez plutôt en page sept la
carrière commencée
Notons encore que Laval possède

en Daniel Hodighiero un vainqueur
de Coupe de France. || l’a rempor­té avec Rennes en 1965. L'autre
international Bernard Blanchet a
joué trois finales. Mais il n’a jamais
gagné laCoupe.championnat
dans ce championnat, Lemaîtreen a obtenu 13 et le Sedanais
Brown, 8.
Pour ses matches, Laval opère

devant une moyenne de deux
mille spectateurs
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ROSE Jacky
Né en 1947 àHem
(Ex­pro oe Sedan)
1,75 m, 73 kg
LESDEFENSEURS

DESGAGESAlain
Né en 1945 àVautortes
Formé au club
1,78 m, 67kg

BERTINRoger
Né en 1951 àAndouillé
Formé au club
1,75 m, 75 kg

RODIGHIERO Daniel
Né en 1940 à Saint­Cloud
Ex­pro de Rennes etValen­ciennes
180 m, 75kg

PLESSISPatrice
Né en 1953 àMeslay
Formé au club
184 m, 79kg
MILIEU DETERRAIN

LAMYLionel
Né en 1943 à Leroux­Bohe­reau
1,75 m, 72kg

SMERECKIFrancis
Né en 1949 auMans
Vient duMans
1,78 m, 72kg

LEROYERJacky
Né en 1949 àLaval
Formé au club
1,72 m, 65kg
LESATTAQUANTS

BLANCHETBernard
Né en 1943 à Saint­Mars­la­Jaille
Ex­pro à Nantes, internatio­nal
1,69 m, 68kg

TRIPPGeorges
Né en 1941 àMarburg
Ex­pro à Metz, Sedan,Avi­gnon
181 m, 80kg

BELTRAMINI Jean­François
Né en 1948 àClayes­sous­Bois
International amateur
1,75 m, 68kg

DROUET Christian
Né en 1947 àHersevange
Vient deBoulogne
1,68 m, 62kg

COUGE Michel
Né en 1954 àGorron
Formé au club
1,87 m, 80kg

BIGOT Jacky
Né en 1953 àCleguerec
1,75 m,70kg
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Faites confiance à unSPECIALISTE*
DEMENAGEMENTS
TRANS PORTE
FLECHEMER
10, rue Landouzy ­ T. 47.64.55
26, rue Géruzez ­ T. 88.06.15

51100REIMS
AU CENTRE DEREIMS
(près de la rue Buirette)
41, rue Jeanne­d'Arc, 41
51100 REIMS ­ Tél. 47.16.07*
Madame
Jean A ppert
PASGALEFLEURS
vousnéseme

ART FLORAL
Toutes cérémonies
Livraison à domicile

Un Vêtement de Travail
s’achète à

L'OUVRIER BLEU
22, RUECLOVIS­REIMS

Tél. : 47.48.61

FERREIRACoiffure*
33, RUE CHANZY ­ REIMS
angle rue des Tournelles
— Téléphone : 47.70.90—

Travail moderne
et classique
pour Messieurs



MAILLOTROUGE
CULOTTE BLANCHE
tr. : LéonDESMENEZ

Reims­Sportif
SPORTS ­CAMPING

PATINAGE ­ SKI
Fournisseur de toutes les Sociétés

“de Reims et de iaKégion

Ets PELAYOM.
Produits surgelés
CrèmesGlacées
25, RueSébastopol

1100 REIMS ­ Tél.07.05.6007.22.76
Vente en Gros etDemi­gros

POISSONNERIESDE
«L'ESCARCOTD'OR»

ETDU
«ROCHER DECANCALE»
66 et 66 bis, av. de Laon
Téléphone 47.36.97 ­ 47.56.91
9, rue Condorcet ­ 47.52.64
Av. Jean­Jaurès ­ 47.56.93
104, rue Gambetta ­ 47.36.99

Huîtres ­ Crustacés
— Poissons Fins—

­Hôtel
Tous les résultats
sportifs dès 22 h.10
33, Place d'Erlon

REIMS ­ Tél. 47.48.89

REIMS­
Coup d'envoi à

Arbitre : M. NEEUS ­ Juges de toue

IDEALGARAGE
rveDuquenelle ELECTRICITÉGENERALE—_

2, Rue de la Noue St­Antoine
51100REIMS
Tél.88.24.01

AVANT ET APRES LEMATCH

Téléphone 47.44.20 REIMS
© Mécanique générale© Tôlerie, peinture
@ Parking couvert aumois© Voitures occasions toutesmarques
Etablissement conventionné
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COMMENT ILS SE SONT QUALIFIÉS...
TRENTE­DEUXIEME DEFINALE
Après prolongations, auParc.

PARIS — Reims bat Lyon : 2­1 (après prolongations).
Arbitrage de M.Heliès.

Buts pour Reims : Laraigné (30°) et Richard (100).
Pour Lyon : Lacombe (38°).
Il a fallu deux heures aux Rémois pour venir à bout

des Lyonnais, mais le public du Parc s'est retiré pleinement
satisfait. D'abord sans doute parce que les favoris —de
toujours — des Parisiens l’ont finalement emporté. Ensuite
parce que ce fut un match impitoyable.

En effet, après quelques petites escarmouches (deux
tirs au but seulement dans le premier quart d'heure) et
alors que Reims avait pris l'avantage grâce à un but de
Laraignée sur corner.

Alain Richard tout seul devant le but deChauveau
grâce à une bonne passe de Jodar se trouvait dans une
position extraordinairement favorable pour marquer ledeu­
xième but rémois lorsque le Lyonnais lui plongeantdans
les pieds évita le pire.

Et alors que Reims venait de se trouver en position
de mener 2­0 (ce qui est énorme en Coupe, surtout dès la
première mi­temps) sur le renvoi et une ouverture deMa­
neiro, Lyon égalisait par Lacombe.

Lyon revenait de très loin et tout était à refaire.
Richard allait être à la fois l'homme le plus malheu­

reux et le plus heureux de cette rencontre puisque ce fut
finalement lui qui à la 100, devait d’un tir dévié parCac­
chioni donner à Reims une victoire qui sur l'ensemble des
occasions paraissait assez méritée, Mais cette victoire ré­
moise obtenue au cours d’une prolongation littéralement
échevelée fut acquise en partie grâce à l’excellent match
de Marcel Aubour toujours très vigilant.

LAVAL
AU SIXIEMETOUR

LAVAL SANS PROBLEMEa — Laval bat Saint­Laurent de Brest : 4 à 1(1 à 0).
Buts pour Laval : Beltramini (36), Tripp (70°), Othizy

(76°), Drouet (85°).
Buts pour Brest : Tanguy (60°).Le score aurait pu être plus sévère. Pourtant, lescore n'était que de 1 à O0 à la mi­temps et les visiteurs

furent rejoints après la pause. Mais leur supériorité s'im­
posa netterent ensuite,LAVAL Nivault

Othily — Rodighiero — Bertin — Jacotin
Desgages —Smerecki
Beltramini — Prime — Tripp —Drouet
Entraîneur : LeMilinaire.
AU SEPTIEME TOUR ENCORE SANS EMOTION !
LAVAL — Laval bat US Normande : 3 à 0.
Victoire sans histoire sauf qu'elle se dessina à partir

d’un penalty dont fut victime Desgages à la 17°minute.
Le gardien de l'US Normande est en outre le grand

responsable du troisième but qui condamnait définitive­
ment son équipe.LAVAL Nivault

Desgages — Rodighiero — Bertin —Plessis
Lamy —Smerecki
Beltramini — Tripp — Cougé —Drouet

TRENTE­DEUXIEME DE FINALE
UN SEUL BUT, MAIS. EFFICACE

CAEN — Laval bat Dunkerque : 1 à 0 (1 à0 ).
But : Tripp (16minute).
Laval avait pris l’ascendant sur son rival au début et

une magnifique reprise de volée de Tripp sur contre de
Drouet avait récompensé ses efforts.

Par la suite, les Nordistes prirent le match enmains

BanquePopulaire

et dominèrent jusqu’à la fin sans résultat.LAVAL Rose
Desgages — Rodighiero —Bertin —Plessis
Beltramini —Lamy
Blanchet — Tripp — Cougé, puis Leroyer (63). Drouet.

REIMS Aubour
Masclaux — Durant — Laraignée —Brucato
Jodar —Ravier
G. Lech — Richard — Krawczyk — Santamaria
puis Simon (86).
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En vacances ­ En week­end,
de jour comme de nuit

plus de pannes d'argent avec.
BANOUE POPULAIRE DECHAMPAGNE
RENSEIGNEZ­VOUS A : REIMS­LANGLET, 20, CoursLangiet

REIMS­JEAN­JAURES, 142, avenue Jean­Jaurès
REIMS­ST­REMI, 22 bis, rueSimon
REIMS­TINQUEUX, Centre CommercialGEM Distribanque

(ouvert le samedi)



TINQUEUX : Rte deSoissons
Tél. :47.90.61

Lever de rideau BE Au gro 6
REIMS­Ville
26, rue Buirette

C'est un match de champion­| VOUS AVEZnat de la Marne Cadets qui nous | (PEUT­ETRE) GAGNE...est proposé aujourd'hui en ou­verture. Voici le résultat du tirage dela tombola du journal «Allez
Les Cadets du Stade de Reims, | Reims » (match contre Troyes) :

en tête de leur groupe y rece­| Les numéros 24713, 25395, 25817vront ceux de Sept­Saulx.25543 et 24908 gagnent un lot. Ces
Voici l’équipe que pourrait pré­|lots sont à réclamer au siège.

senter l'entraîneur Gaud :Rattez,
Dubois, Miseria, Prince, Joly
Lorentin, Martin,Bertolino,Léonard,Obers,
On y notera le récent pré­sélec­

tionné de l’équipe de France sco­
laire Pascal Prince ainsi que les
cadets première annéeMiseria,
Bertolino et Martin, retenus dans
la présélection du Nord­Est des
Cadets première année.
tout savoir

TombolaAllez­Reims
Ce numéro gagne (peut­être)
l'un des lots offerts par

« Allez­Reims »Ne
ILS AVAIENTENVISAGE
LE « BONUS »
Résultats du concours de pronos­
tics organise à l’occasion du
match Reims ­Troyes
88 pronostiqueurs ont donné

Reims gagnant par 3 à 0 sur 1.466
Ce match est la rencontre aller| réponses. M. Wargnier a indiqué

du seizième de finale entre Reims| 14­206 entrées au lieu de 14.209.
et Laval. Le match retour aura lieu
le 9 mars à Laval et qualifieraunOnt gagné :M. Markoniawski, unmagnum.
des deux clubs pour les huitièmes| MM. Férat, David,Wargnier,
de finale.
Ces huitièmes de finale auront

lieu les 12 et 16 avril. Si Reims estune bouteille de champapne.
MM. Bertrand, Humbert,Mir­

mont, Quentin Daniel,Pieire­
qualifié, li y aura donc un huitième; Ment, Draskovic, deuxbouteilles
de finale à Reims à l’une de ces| de rosé.
deux dates.
Bien sûr, il ne saurait être ques­

tion de notre habituel pronosticde
la logique, bâti avec toutes lesdon­
nées des matches dechampionnat,
mais seulement d'un pronostic basé

CLASSEMENTGENERAL
SUITE A CEMATCH
Premier : Markoniawski, 11.480

points; 2. Soudant 11480; 3.

Avec nosAmateurs
sur les données recueillies dans les LES JUNMORS ECHOUENT
deux championnats sur un peu del au PORT
sentiment Reims 5, Laval 1.

Lecalendrier
de la Coupe1975

POUR LAQUALIFICATION
ENGAMBARDELLA

Les juniors du Stade deReims
ont mal joué leur dernière carte
le qualification en Coupe Gam­bardella.
En poule de quatre, ilsavaient

manqué d’un cheveu la victoire
contre Valenciennes qu’ils avaient

Samedi 1 mars : 16* de finale| dominé mais qui s’attribcait la(aller).
Samedi 8 mars :(retour).
Samedi 12 avril : 8 de finale(aller).
Mercredi 16 avril : 8“ de finale(retour).
Vendredi 9 mai : 1/4 de finale(aller).
Mardi 13 mai : 1/4 de finale(retour).
Samedi 7 juin : Demi­finales (sur
terrain neutre.

Samedi 14 juin : Finale à 20 heu­
res, au Parc.

victoire aux pénalties. Puis les16 de finale) poulains de Michel Leblond do­
minaient aisémentCompiègne,
sans toutefois atteindre le score
élevé qui eût marqué la vraie
différence de niveau.
Enfin, à Lens, malgré unepré­

paration très poussée, l’équipe
paraissait manquer d’ambition
et s’inclinait par un score trop
sévère étant donné la physiono­
mie dumatch.
Jeannette, Maufroy et Callay

étaient nos représentants lesplusvaleureux.

SOCIETEREMOISE
des AUTOMOBILESSIMCACHRYSLER

trement 1.815; 7, Humbert 1.775;
8. Bertrande 1.355; 9.Wargnier
1.245 ; 10. Férat 1.200;
11. Lusse 1.190; 12. Veyrier 875;

13. Boulet 740; 14. Hourcade 590;
15. Heitzmann 535; 16.Kuznicki
505; 17. Adam 465; 18.Lécrivain
455 et Aubin ex aequo 455; 20.
Pernet425;
21. Oger 410; 22. Nolson 405;

23. Reteau 345; 24. Demay 310;
25, Goffin 255; 26. Glain 235; 27.
Gaucher 220; 28. Manent 190 et
Emond ex aequo 190, etc.

Ce samedi 1” mars,( dans le
hall des expositions de laPatte­
d'Oise, sera organisée par laSec­
tion Georges­Rousselot, du grou­
pement « Allez Reims », siégeant
au Chiquito, la Fête de laBière
au profit de l’école de football
du Stade deReims.
Une soirée très agréable vousy attend, avec le grandteur.chanteur Michel Hupert

(plusieurs disques), ses chanteu­
ses et son orchestre moderne.
L'ensemble bavarois « Fest

Beer Orchestra » vous aidera à
déguster bière, choucroute, vin.
L'année passée fut une réussi­

te, l'aide à l’école aussi.
Donc, la section Rousselot vous

attend le 1°”mars à 21heures,
c'est­à­dire que vous pourrez ve­
nir après la rencontre Reims­Laval.Entrée 12 F ­Choucroute
garnie : 15 F ­ Bière, vin, cham­pagne.
Location : « Le Chiquito », 110,

rue des Romains ­ Reims. Tél. :47.22.51.
AL'EUROP'BAR DERETHEL
Le jeudi 6 février, à l’occasion de

la visite annuelle qu’ils rendent à
chaque section de supporters, les
dirigeants du Stade de Reims (Co­
mité directeur et Comité des sup­
porters) avaient profité de leur
venue à Rethel pour prendre le
repas du soir à l'« Europ'Bar »,
siège de la section locale.
A l'heure du dessert, et en pré­

sence de M. Germain, se formait
une table ronde qui réunissait les
responsables rémois et lesmem­
bres de la section rethéloise que
préside M. LeBœuf.
La large discussion qui s'ouvrait

aussitôt portait sur les questions
inhérentes à la vie du Stade de
Reims, telles que celles concernant
« le cas Eklund » ; le pourcentage
des recettes qui reviennent aucluben championnat et en coupe, la

ETSRobert
VERT LA GRAVELLE ­ Téléph. 50.82.61 ­ MororAucHeusss ­RAVILLON
Magasin à ÉPERNAY, 47, rueHenri­Martin ­ Tél.51.20.16

MATRAROOTES
prudence que nécessite la rentrée
de Bianchi; les blessures et cer­
tains « passages à vide » de la
formation rémoise.
Au cours de la discussion les di­

rigeants rémois affirmaient leursoli­
darité avec la section rethéloise par
leur volonté de conseiller et de faci­
liter les initiatives de cette dernière,
en particulier pour lesdéplacements
en car, le dépôt de billets de stade
à |’ « Europ'Bar », le bal du 22marsà Rethel qu'ils honoreront de leurprésence.
Prenant la parole, M. Durand, pré­

sident d'« Allez Reims », devait
insister sur l'utilité de la vente de
cartes de supporters estimant no­
tamment que « le chiffre de 200
pouvait être atteint à Rethel ».
M. Leblanc, président adjoint, se
montrait pour sa part agréable­
ment surpris par la jeunesse et le
dynamisme du Comité rethélois et
par les excellents rapports qu’il
entretenait avec la presse locale.
C'est dans un climat des plus

amical et à une heure tardive que
les participants devaient se séparer.
LA DEFAITE EN CHANTANT !
Bernard  Taffary, Jean­François

Gourdon, vous connaissez sansdou­
te ? L'un et l’autre, en tout cas, ne
sont pas étrangers au « renouveau »
du XV de France, et le reste de la
saison, ils font les beaux jours de
l'équipe de Division |! du Racing­
Club. de.France.
Désormais, ces internationaux de

l'ovale n'ont plus de secret pour
nos « princes du ballon rond ».
Le hasard a voulu en effet que

les Stadistes, rentrant de Saint­
Etienne, et les Racingmen qui
jouaient ce même dimanche àVa­
lence, se retrouvent dans lewagon­
restaurant entre Lyon etParis.
Cruelle ironie du sort : les deux

formations avaient été battues dans
l'après­midi (1­3 d'un côté, 9­15 de
l'autre), mais pour la seconde, cette
défaite prenait des allures de vic­
toire puisque paradoxalement, elle
lui assurait, par le jeu des autres
résultats en poule B, la qualifica­
tion pour les seizièmes de finale
duchampionnat.
De leur côté, Masclaux et les

siens ne faisaient pas un drame
d'un échec disons attendu.
Aussi quand s'élevèrent les

chants qui font partie du sympathi­
que folklore propre au rugby, les
Rémois, après quelques instants
d'hésitation, le temps de semettre
dans le ton, reprirent­ils en chœur.
Entre sportifs, et quel que soit le
moyen d'expression, on parle le
même langage...
Ce concert improvisé provoqua

un beau chahut et une cacophonie
souriante autour des tables. Et si
certains, pris par l'ambiance, en
mangèrent froid, aucun ne regretta,ni _n’oubliera ce rendez­vous im­
promptu entre frères d'armes.Peu importe le ballon pourvu
qu'on ait la liesse…
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38, rue Buirette ­
Le point sur les seizièmes La vicenESSAI:
de la Coupe de France 1975

LaCoupe de France 1975 a battule record de participations avec
1.852 clubsengagés.
C'est la 58# dunom.
S'il y a eu cinquante­septvain­

queurs, certains ont inscrit plusieurs
fois leur nom au palmarès et vingt­
six clubs seulement ont conquis
cette Coupe dont rêvent tous lesfootballeurs.
POUR LES 32° DEFINALE
Le règlement de la Coupeprévoit

que la Commission forme quatre
groupes à base géographique de
forces à peu près équivalentes. En­
suite, on a procédé à un tirage au
sort intégral au sein de chacun desgroupes.
On sait ce qu'il a donné :Reims

est tombé sur Lyon qu’il a éliminé,
cependant que Laval en faisait au­
tant de Dunkerque (voir page six).
SEIZIEMES : DEUXGROUPES
Le tirage au sort des seizièmes

s'est effectué en trois temps au
siège de la Fédération. Tout d'abord
la Commission Centrale a procédéà la répartition des qualifiés en
deux groupes (à base géographi­que) ainsi que le prévoit le règle­ment.
Groupe A (base Ouest ­ Nord ­Nord­Fst)
1. Angers, 2. Brest, 3. Laval, 4.

Lens, 5. Lille, 6. Lorient, 7.Metz
(ou Cambrai), 8. Paris F.C., 9.Le
Puy, 10. Reims, 11. Rennes,12.
Rouen, 13. Saint­Etienne, 14. Sedan
(ou Nœux) ou Epinal, 15.Troyes,
16.Valenciennes.
Groupe B (base Sud ­CentreEst)
1. Bastia, 2. Besançon, 3.Bor­

deaux (ou Châteauroux), 4.Cannes,5. Libourne, 6. Marseille, 7.Marti­
gues (ou La Paillade), 8.Montlu­
çon, 9. Nancy, 10. Nice, 11.Pa­
ris S.G. (ou Saint­Dié), 12. Saint­
Louis, 13. Sète, 14. Sochaux, 15.
Strasbourg, 16.Toulon.
PAR LES « COMPAGNONS »
Ensuite on a tiré au sort l'ordredans lequel les Compagnons de la

chanson, deux par deux, intervien­
draient dans la composition dupro­gramme.
Enfin on a pu attaquer lader­

nière phase de l'opération, le tirage
au sort intégral au sein de chaque
groupe, chaque « équipe » des
Compagnons de la chanson(tous
présents avenue d'léna) fixant qua­
tre rencontres.
A chaque tirage au sort onobser­

va des réactions identiques. Oubien
l'auditoire estima que lemenu
manquait de mets relevés lorsque
quelques grands noms n'étaientpas directement confrontés.Ou
bien l'opinion publique criait (un
peu) au scandale si les «grandsdu moment » étaient directementconfrontés.
LA TETED'AFFICHE
Cette fois le public n'a réagi

qu'une seule fois vigoureusement.
Au moment où sortit le matchBas­tia­Nice.
Décidément la Coupe se régio­

nalise. L’an passé c'étaitMonaco
qui affrontait Bastia. Cette saison
c'est l'O.G.C. Nice qui est « offert »
aux Corses. Et nous aurons en
outre un Angers­Lorient, unNancy­
Saint­Louis, un Le Puy­Saint­Etien­
ne, un Besançon­Strasbourg, voire

un Cannes­Martigues qui ne grève­ront pas trop le budget des frais
de déplacement.
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rouge et blanc
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VICTIME... CONSENTANTE
« Tel est pris qui croyait pren­

dre », pourrait être la morale de
Compte tenu des résultats des |'® PCtite histoire quisuit.matches rejoués, les seizièmes de

finale des 2 (aller) et 9 mars (re­
tour) nous vaudront :
— 3 matches entre clubs deDi­

vision |;
— B matches entre clubs deDi­

vision |! et Il;
— 1 match Division | contreDi­

vision III;
— 2 matches entre clubs deDi­

vision Il ;
— 2 matches entre Division I! et

Division Ill.
PLUS DE « TRES PETITS »
Il n’y a plus désormais d’ama­

teurs en provenance des compéti­tions de Ligues. Les seuls clubs
présents en seizièmes de finale par­
ticipent tous à des compétitions na­tionales.
Si Bastia­Nice apparaît comme lechoc numéro 1 avant Rennes­Metz

Au cours de la semaine précédant
le match contre Troyes, Santamäria
s'en vint trouver M. Marion pour
envisager avec lui l'installation du
téléphone dans son appartement de
Bétheny. Le trésorier qui ne sait
rien refuser quand il s'agit de ren­
dre service en faisant plaisir, accep­ta donc de se pencher sur le pro­
blème, mais il y mit une condition.« D'accord, mais d'abord tu nous
marques deux buts dimanche »…
Sous­entendu : un tel pari, s’il n’arien d’absurde, devrait me laisser
le temps de me retourner.
Arriva le derby. et le hat­trickde Santiago, un « coup du cha­

peau » à trois points.
Sitôt rentré aux vestiaires, après

un clin d'œil complice et intéressé,le petit Argentin rappela la pro­
messe au bon souvenir de son inter­
locuteur : « Moi téléphone, oui !.. ».

et Bordeaux­Sochaux, on pourra sui­ | Robert Marion, dans ses petits sou­vre avec intérêt un match inédit
celui qui mettra aux prisesSaint­|liers, tenta bien (sans y croire) de

s'esquiver, en rétorquant : « Je ne
Etienne le tenant du trophée au | t'avais pas dit trois buts, mais deux,Puy. Cette double confrontation
qu'encadrera un quart de finale defe,00 arohe pisse. « Flon­n’y dt:

11faltait tenir parole et passer aux
Coupe d'Europe aura un aspect réel­.ACtes.
lement insolite. Dès le lendemain, la demandeSi la logique est respectée (cela était déposée auprès des services
arrive même en Coupe) les seiziè­
mes de finale apparaîtront comme
un tour de sélection et nous prépa­
reront des huitièmes de finale «pi­
mentés ».
Pour l'instant tous les rêves de­

meurent permis.

Le dpe dos Pa
L'effectif deport 42Ge"; 2, 5. nf * Ï

Laval. Debout de gauche à droite : l'entraîneur Le Milinaire, Lhuissier, Nivault, Lamy,Plessis,
Rodighiero, Bertin, Desgages. Accroupis : Drouet, Blanchet, Bigot, Tripp, Conge, Smerecki, Beltramini.

compétents. et huit jours plus tard,
Santamaria qui s'était fait un nomet une réputation en 90 minutes,
même auprès des Messieurs des
P.T.T., pouvait « passer son premier
coup de fil ».
… A qui? Mais à sa « victime »

(consentante) bien sûr, pour la re­
mercier d'être intervenue avec au­
tant de persuasion !
L'EXEMPLE VIENT D'ENHAUT
Saint­Etienne n'est pas seulement

le premier club français par ses ré­
sultats… nationaux et internatio­
naux, son organisation à tous les
niveaux mérite d'être donnée en
exemple. M. Horrer, le préparateur
physique du Stade de Reims, et le
docteur Zimmermann, le médecin
du club qui accompagnait la délé­
gation dans la Loire, en ont eu la
preuve tangible en visitant les ins­
tallations qui équipent le stadeGeoffroy­Guichard.
Chacun dans son domaine apu

mesurer le chemin parcouru par les
champions de France sur le plan
des équipements extérieurs au ter­
rain, mais indispensables pour y
forger des performances.
Malgré la défaite, le voyage n'au­

ra donc pas été perdu pour tout le
monde. Puissent, là aussi, des le­
çons s'endégager.

CRÉDIT AGRICOLE MUTUEL
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